
JACQUES CARTIER. lis

comme on écoute Dieu mémo
; tous pleurèrent ses douleufs mu-

ettes, sourirent do son sourire !

Il y a tant d'attendrissement dans la voix do l'homme, qui

peut écraser son mal, pour soulager le mal d'autruil

VIL

Ensuite, Cartier inspecta rapidement quelques hommes, encore

en état de porter les armes, les réunit dans la plu^ grande salle

des huttes et l'on fît la prière en commun.
Elle fut touchante la prièro, qui monta, ce matin-là, du Icr

janvier 1536, des bords de la rivière St. Charles, vers le trône

de l'Eternel. Car ils priaient, tous, grands et petits, supérieurs

et inférieurs, comme des frères, comme des chrétiens,—comme
doivent prier les serviteurs de Jésus-Christ 1

Ils priaient avec l'âme, non avec les lèvres
; avec l'humilité

du faible, non avec l'orgueil du superbe ; ils priaient comme
font ceux qui supportent de rudes afflictions, et Dieu s'inclina

pour les entendre.

VIII.

• Tourbillonne, tourbillonne neige follette ! siffle, siffle vent du
nord ! souffle, souffle dans tes doigts gercés, vieux Borée ! Il y
a iicsse et joie dans les cabanes du fort St. Layret ; il y a soûlas

et esbattement dans les batteries de la Grande Hermine^ de la

Petite Hermine^ et de VEjn<' ïllon\

Tourbillonne, tourbillon ^ neige folette ! siffle, siffle vent du
nord ! souffle, souffle dans les doigts gercés, vieux Borée ! Ma-
lades sont guéris,par le doux nectar de Bacchus

; matelots han-

tent à tue-tête, lais joyeux, gaudrioles égrillardes, car Jacques

Cartix r, le généreux Jacques Cartier, a fait partager entre sea

compagnons la dernière pièce de vin qui lu' restât ; et l'on rit,

l'on joue, l'on s'amuse, et les Européens célèurent leur premier

jour de l'an au Canada I
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